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Problèmes syndicaux actuels

Par Arthur Steiner '

L'activité déployée par les groupements économiques, les conceptions

qu'ils défendent, les revendications qu'ils formulent ne
rencontrent pas que des sympathies dans notre pays. Cette constatation
vaut plus encore pour les associations qui se vouent à la défense
des intérêts des travailleurs. Divers milieux n'aiment guère les
syndicats; ils ne leur ménagent pas les critiques. On a encore trop
tendance à voir dans l'individu et les valeurs personnelles la seule
force créatrice, à leur attribuer tout le mérite de l'essor économique
de notre pays. Le Journal des Associations patronales écrivait
dernièrement: « On ne croit malheureusement plus guère que c'est
l'exercice des responsabilités individuelles qui crée les valeurs
morales et matérielles dont nous vivons. Au lieu de cela, on a le
culte du collectif et des collectivités. »

Nous aurions tous intérêt à des jugements plus nuancés. De même
que le soleil et la pluie sont tous deux indispensables, un
développement harmonieux de la société est inconcevable sans une
conjonction des valeurs individuelles et collectives. L'histoire nous
enseigne qu'à chaque fois que l'individualisme ou le collectivisme
l'emporte, cette rupture de l'équilibre peut entraîner des

conséquences désastreuses, précipiter les masses dans la misère et l'esclavage.

Lorsque le collectivisme écrase les libertés, le sort de l'individu
est certainement aussi tragique que celui qui l'attend dans une
société que l'abus des libertés a précipitée dans le chaos. En
revanche, une heureuse combinaison de l'individualisme et du col-
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